
Souvenirs et anecdotes combréens 
 
J’ai été professeur de Physique et de Chimie en lycée durant toute ma carrière dans 
l’Education Nationale. Certains de mes élèves m’ont quelquefois demandé pourquoi 
j’étais devenu prof :  

- pourquoi pas de Lettres, car je les agaçais avec mes corrections 
d’orthographe et de syntaxe, voire avec quelques racines latines ou 
grecques. 

- pourquoi pas de mathématiques, je ne pouvais pas décemment leur dire que 
je n’ai commencé à m’intéresser aux maths qu’en seconde. 

- et pourquoi ce choix de prof de Sc. Physiques … alors là, je leur disais que 
j’ai eu cette « vocation » après avoir eu un prof qu’on surnommait gentiment 
Joule (Ah ! car c’est l’unité de travail, m’a dit un bon élève). 
 

Pas seulement bien sûr (on n’a rien sans travail) ! Car l’abbé Macé, ses explications 
en classe et hors classe m’ont tellement appris : j’eus la chance d’installer et de 
préparer avec lui les T.P. de terminale, terminale que je fis ailleurs qu’à Combrée ! 
 
Et quand des années après, en chimie, je préparais une expérience démonstrative 
voire explosive, je pensais irrémédiablement aux rares échecs de ses démonstrations 
de cours dont il arrivait qu’il fût surpris de leur résultat ! Il m’est arrivé d’en faire part 
aux stagiaires que j’ai pu avoir. 
 
Merci Monsieur l’abbé Macé. 

Jean-Louis Boulangé (cours 1964) 


